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Octobre à Décembre 430
L’hiver 430 est le théâtre de nombreux affrontements qu’ils soient militaires ou politiques. A travers le monde entier, les personnages avancent leurs pions afin de se mettre en position avantageuse.
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I. Aufgeklärt enfin libérée !!!
Alors que l’Ost Royal édrule se dirigerait vers Aufgeklärt, les Avelars du clan Ales firent volte-face afin d’affronter Bel II un peu à l’Ouest de la cité des dualiés. Immédiatement, le Roy mit en place sa ligne de bataille et chargea selon la tradition Rejlord. Batsaï Khan fut visiblement pris au dépourvu et ses cavaliers légers eurent énormément de mal à éviter la charge impétueuse.
Le glas sonna pour les Avelars lorsque les Eclairés et les Dualiés, menés par Théodulf en personne, tentèrent une sortie d’Aufgeklärt.

Batsaï et son Mastre ne réagirent pas assez rapidement et c’est finalement une horde de piétons et de cavaliers édrules qui finirent par charger le camp avelar.

Les pertes des fils du vent furent élevées en ce jour maudit par leur peuple et Batsaï et son Mastre ne réussirent à fuir qu’in extremis et en étant séparés. Malheureusement pour les ales, on retrouva le lendemain, le corps égorgé du Khan dans un fossé… Le clan Ales, démoralisé et vaincu, dû repasser le Paragoh pour se regrouper.
Au lendemain de la bataille, il y eu deux triomphes. En Sabarie à Glaubensburg, les Patriarches organisèrent une grande messe pour Théodulfe même si ce dernier continuait à tenir bon à Aufgeklärt. En effet, grâce à sa sortie et à l’intervention des Edrules, il avait pu élargir et améliorer les fortifications de sa ville et faire entrer de l’approvisionnement en nombre. Ainsi, malgré la présence des Rorims, il pouvait continuer à constituer une épine dans le flanc de Kira. Son héroïsme motiva d’ailleurs de nombreux jeunes sabariens à rejoindre les Eclairés et Théoklaus fonda alors la commanderie éclairée de Glaubensburg pour les accueillir.
Mais ce fut sans comparaison possible avec l’accueil que réserva le peuple de Bellures à leur souverain ! Lorsque Bel II franchit la porte Ouest de Bellures, c’est une foule en liesse qui l’accueillit en jetant des pétales de fleur sur son passage, scandant le cri de guerre de l’Edrulie sans s’arrêter. Enfin, le peuple édrule voyait en son souverain un espoir de découvrir un avenir moins sombre !!!

II. La Cardinale de Zlatva se déplace en toute simplicité
Invitée à Bellures pour assister au triomphe de Bel II, Sa Divine Altesse la cardinale Suyana a eu des contretemps sur la route et n’a pu arriver que le lendemain de la fête. Alors que le soleil était à son zénith, le peuple de Bellures pu entendre une musique chaude et entrainante s’élever dans les airs. Des arbalétriers recouverts de poudre d’or tirèrent des rubans de soie pour annoncer des danseuses nues qui entamèrent un ballet langoureux. Ce fut ensuite l’arrivée de guerriers d’élite aux armures dorées qui avançaient en rythme, scandant une mélopée guerrière de leur propre pas résonant sur les parois du plateau de Bellures.
Enfin, Elle arriva, dominant de toute Sa majesté un trône d’or fin porté par deux cents esclaves et surmonté d’un Soleil d’or au sein duquel figurait le symbole de la Dualité.

Nul Edrule ne savait que penser de cette arrivée flamboyante dépassant de loin ce qu’ils pensaient encore la veille, être la plus magnifique fête de tous les temps !

Lorsque Suyana posa le pied à terre, des Edrules jetèrent leur manteau sous ses pieds pour qu’elle atteigne le donjon du Roy sans que la boue ne puisse L’atteindre. 

Bel II accueillit ensuite la cardinale avec respect et déférence en son donjon.

Suyana offrit à Bel II un trône en or massif figurant des dragons ainsi qu’un pendentif du dragon Rejlord en or également ; elle apporta aussi des présents somptueux pour les proches du Roy.
Avant son voyage, Suyana avait ordonné la nomination de sa nièce Anamaya au poste de générale en chef remplaçant par là-même Itzel qui fut son maître pendant de longues années. Est-ce d’ailleurs l’arrivée de Anamaya ou autre chose mais l’armée Zlatv semble de plus en plus motivée, se rassemblant spontanément tous les matins devant le temple de Zlatva pour rendre gloire à Suyana !
D’autre part, il est maintenant avéré que la forteresse de Kéléna est de nouveau en place, sécurisant l’embouchure de la rivière Dorée grâce à l’aide de la flotte vodane que Gracius a placée là.

Zlatva est ainsi à l’abri de la famine même si quelques convois entre Kéléna et Zlatva se sont fait attaquer par des cavaliers d’une rapidité irréaliste qui juchèrent leurs javelots dans les poitrines Zlatvs avant même que ces derniers ne purent réagir!

III. L’alliance du clan Ictes et du clan Daxe des Avelars est toujours d’actualité
Ces deux clans ont lancé des opérations de harcèlement sur la ville vodane d’Aquila, mettant la pression sur ses habitants et obligeant les troupes de marine à garder la palissade, semblables à de vulgaires miliciens.
Quelques départs de feux dûs à des flèches eurent lieu mais ils furent rapidement maîtrisés.

Néanmoins, il est maintenant certain que seule la voie maritime permet l’approvisionnement d’Aquila, augmentant largement le coût de chaque denrée.

IV. Et pendant ce temps-là à Voda…

Dans les rues de Voda, l’agitation continue de gronder et dans les recoins les plus sombres, on peut entendre ce pamphlet :

Salvatore libère nous, libère nous
Salvatore libère nous, libère nous

Toi qui par le passé 
as su si bien nous protéger
aujourd'hui tu prends à cœur
ton rôle de défenseur

Pour nous empêcher de nous engraisser,
tu as décidé de nous affamer
Pour protéger nos frontières 
Tu nous as volé nos terre

Salvatore libère nous, libère nous
Salvatore libère nous, libère nous

Comme tu ne voulais plus de corruption
tu as créé ta propre nation
et pour défendre la démocratie
tu t'es fait consul a vie

Et pour sauver la république
tu fais taire toute critique
Pour préserver notre unité
tu pousses les frères a s'entretuer


Salvatore libère nous, libère nous
Salvatore libère nous, libère nous

de ton joug...
On note malgré cette agitation l’ouverture d’un établissement de toute beauté au centre même de Voda : Domus Aureus dont la devise est « plus qu’une prostitué trouvez une maîtresse !».
Le tout Voda se rend en cet établissement devenu l’attraction de ces temps troublés !
Plus sérieusement, le sénateur Valerius, sûrement inquiété par la précédente réaction du Sénat, entreprit de prononcer un nouveau discours :
Lucius Valerius se rend au centre de l’hémicycle, avec dans sa main droite un rouleau de parchemin contenant son discours. Il en profite pour observer les autres sénateurs et tente de noter mentalement leurs mimiques trahissant leurs sentiments, tout en regardant les petits groupes. 

Mes chers collègues et amis, cher Consul. Les précédentes séances ont été marquées du sceau de la division, division qui n’a pas lieu d’être dans une période aussi troublée.

Notre véritable ennemi, l’Avelar, commence à se regrouper. Alors que la civilisation dont nous sommes le moteur et le guide chancelle sous les coups de boutoir de ce fléau, un homme puissant a décidé de se dresser. Je parle bien sûr du roi Bel II d’Edrulie. Encore une fois, je vous demande de mettre de côté nos différents idéologiques pour que nous puissions infliger à l’ennemi une défaite dont il se souviendra longtemps.

Lucius Valerius fait une pose de quelques instants pour observer ses pairs. Son regard se pose en dernier sur Gracius.

Je vous demande ainsi de voter la résolution que je vous avais soumise précédemment, à savoir, la création de cohortes urbaines pour assurer la sécurité intérieure de notre République et mobiliser nos légions ainsi libérées pour les placer stratégiquement. Ainsi nous serons en mesure de profiter militairement des mouvements de troupes Edrules, mais aussi et surtout, nous serons en mesure d’aider la Sabarie dans sa difficile survie.

Enfin, à titre personnel, j’entends également tordre le cou à quelques rumeurs qui ont secoué l’hémicycle. 

Lucius Valerius prend appui sur la table de marbre devant lui et fronce les sourcils tout en regardant dans les yeux chaque sénateur présent.

A ceux qui dans un instant d’égarement ont remis en doute mon attachement à Voda et ont lancé l’idée que mes contacts diplomatiques avec Kalandor étaient motivés par autre chose que par le bien-être du peuple et la sauvegarde de nos institutions, je rappellerai que c’est par esprit de transparence que j’ai envoyé la moitié de ma famille en otage pour négocier avec Aetius. Lequel d’entre vous a fait semblable geste ? Au cours de notre correspondance, Aetius m’a fait la proposition de le rejoindre, et pourtant, je suis ici, devant vous au cœur de l’Urbs encore aujourd’hui, à défendre des institutions dans lesquelles je crois ! 

Lucius Valerius a constamment au cour de cette diatribe haussé le ton, afin de bien faire comprendre que ceci est un point avec lequel il ne faut pas plaisanter. Il reprend à mi-voix.

A celui qui murmura d’une voix tremblante de laisser la Sabarie se débrouiller seule, je laisse le soin à Jorie et Gallus de juger son cœur le jour de son trépas. La Sabarie est une terre fédérée à la République ! Nous avons le devoir d'agir ! La perte de la Sabarie est un camouflet qui frappe Voda en pleine figure ! Renoncer à agir militairement est un signe de faiblesse ! Sommes-nous faibles ? Vous tous ! Répondez-moi ! Sommes nous faibles ? Nos prédécesseurs n'ont pas transformé une cité-état  en centre du monde civilisé en claquant des doigts ! Ils n'ont pas attendus d'être acculés comme le gibier que l'on chasse pour attaquer ! 

Et enfin, à ceux qui ont trouvé un changement radical dans la politique que je mène je dirai deux choses. La première est que la paix est toujours l’option que je privilégierai, en particulier quand notre adversaire est Vodan ou tout du moins civilisé. 

La seconde concerne les Avelars auxquels par défaut je donne le terme d’hommes, ceux-ci ne respectent que la force brute et il n’y a rien d’autre à faire que de repousser ce fléau, cette menace ! Pour cela il nous faut une capacité militaire dont la puissance nous assurera la victoire. 

Les cohortes urbaines nous permettrons de disposer d’une mobilité supplémentaire en ces temps de conflits et seront probablement une des clefs de notre défense, et peut-être de la victoire. La guerre contre les Avelars est un fait. Reste à savoir comment nous y ferons face. A la va-vite avec des recours désespérés ? Ou avec une armée puissante qui n’aura plus à se préoccuper de la sécurité intérieure et dont la détermination, sera la source de l’accomplissement de la volonté des Deux. 

Je vous laisse donc le soin d’entériner ma proposition, dès maintenant. Je vous laisse le soin, de prouver que nous autres sénateurs, n'avons pas oublié ce qui fait la grandeur de Voda ! 

Lucius Valérius retourne à son siège et tente de discerner quelque chose dans le brouhaha de l’assemblée. 

Le consul Gracius leva alors nonchalamment la main, faisant immédiatement cesser les discussions. Il prit appui sur sa canne et se leva devant l’assemblée. Alors qu’il prenait sa respiration, Valerius se disait que c’était la première fois que Gracius se levait pour répondre à un de ses discours.

Valerius, vous parlez encore une fois de choses dont vous n’avez aucune idée !

«placer les légions stratégiquement » dites-vous, que connaissez-vous à la stratégie ?

Vos cohortes urbaines amuseront beaucoup les Avelars qui contourneront la ville pour brûler les campagnes. Je ne suis pas Aetius qui impose un service militaire aux aradiens tel un despote qu’il est, abandonnant tout principe de démocratie qu’il se dit défendre !

Mais je suis d’accord avec vous, avec la perte de Kalandor, la République a besoin de soldats pour se défendre. Mais elle a besoin d’une force mobile capable d’aller au devant de nos ennemis quelque qu’ils soient.

C’est ainsi que je soumets à votre vote la création d’une nouvelle légion 

(déjà les mains se levaient pour approuver).

Néanmoins, la République a perdu beaucoup de terres et de richesses et je maudits ceux qui ont comploté avec Kalandor pour en arriver à cette situation. Que leur dépouille écorchée soit exposée au forum dès que Lucius Liviani aura trouvé les coupables !

C’est ainsi que je demande la contribution de chaque sénateur pour créer cette légion comme j’ai financé sur mes propres fonds la IIème légion !

(les bras se baissèrent lentement)

Pour Voda et pour le peuple !

Exceptionnellement, je vous laisse un mois pour réfléchir à cette proposition.

La séance est levée.

Publius Gracius Scaurus se leva de sa chaise et quitta le Sénat laissant les sénateurs bouche bée.

En effet, soit ils perdaient une fortune, soit ils pouvaient être accusés de ne pas défendre le peuple et ainsi de haute trahison !!!

Note : la formation d’une légion coûte 122 aurées et 4 sesterces soit 4 aurées et 8 deniers par sénateur. L’entretien de la légion coûte 4 aurées et 5 sesterces par cycle soit 1 aurée et 8 sesterces par sénateur à l’année.

V. Le peuple de la Marche du Néméton assemblé en un véritable esprit

Est-ce grâce aux exploits guerriers, au climat de tolérance, à la liberté de culte, au confort de vie ou tout bêtement aux différentes légendes racontées par Finlay mab Crisdean sur les aventures de la Marche ?

Quoiqu’il en soit, le peuple aradien et les Rejlords et Serkis de la Marche semblent former dorénavant un tout uni devant l’adversité.

C’est ainsi que les nations se créent dit pépé Marcus dans sa grande sagesse !!!

VI. Conclusion

Le mois d’octobre a vu un Aube – Tactique se déroulé mais également un grand nombre de rapports mensuels rendus.

Encore une fois, les joueurs font avancer l’Histoire de Aube, ne présageant que du bon pour l’avenir.
Merci et bravo à tous !

A bientôt
L’équipe d’orga et Maxime
